
 

Juste derrière chez moi il y a le petit massif de la Mandallaz avec quelques cavités sympathiques (voir le dernier 

« spéléalpes » paru cet été). Et là « La Boulange » (surnom de Didier M.) a ouvert un petit trou sympathique, trop 

plein d’une source captée au-dessus du lieudit « Lesvaux », pas loin de la plus connue « grotte de Lesvaux ». Ce jour 

nous y allons à 3 avec pour but de lever la topo et d’ausculter avec un smartphone et une lampe, au bout d’une 

perche, la suite d’un boyau trop étriqué mais d’où provient le courant d’air soufflant de la cavité. 

Une courte marche d’approche de 10 mn et nous sommes devant la fissure verticale qui sert d’entrée, et qui en crue 

sert de trop plein, sécurisée par une grille cadenassée. JF et moi attaquons la topo tandis que Didier file au fond avec 

sa perche. 

Ressaut de trois mètres, étroiture élargie remontante, petite salle sympathique, ça monte encore et bifurcation. 

Nous allons d’abord tout droit, conduit bientôt sableux, boyau élargi ponctuel, puis plus loin il faudrait continuer à 

creuser le sable. Peut-être est-ce là le conduit principal ? 

Retour vers l’autre départ avec flaques d’eau, ramping sur de la calcite humide, puis c’est plus humain avec même 

des fistuleuses. Nous retrouvons Didier qui est dépité, la semaine dernière tout était sec et maintenant le boyau 

terminal est à demi rempli d’eau et il ne peut pas utiliser sa perche. C’est à refaire… 

On termine la topo (une centaine de mètres ) et c’est la sortie, bien mouillés quand même. Nous complétons les 

levés par des visées extérieures, vers le joli porche sus-jacent et le captage en contrebas. 

Amusante cavité qui n’est pas inintéressante, elle semble se diriger le long de la falaise vers l’Ouest. A creuser, au 

sens propre du terme ! 

    

L’entrée.                                            Le conduit peu avant le boyau. 

 

Didier Moenne-Loccoz




    

Fistuleuse et flaques.                                    Miam, la bonne glace italienne ! 


